
Ami pèlerin, bonjour !

C’est par ces mots bien connus que demain, très tôt, celui qu’on appelle mystérieusement « la 
voix » te tireras de ton sommeil sur le bivouac de Choisel pour t’inviter à reprendre la route.  
Mais c’est dès ce matin qu’ils s’adressent à toi. Oui, ami pèlerin, il est l’heure de se réveiller ! Po
ur la 42ème fois, le pèlerinage de Chrétienté s’élance sur les routes de Chartres, et te propose 
d’abandonner la couette douillette du confort,  de te débarrasser de la nuit du péché, pour 
avancer, loin des ombres, vers la lumière qu’est Jésus-Christ. 

Tu as 3 jours : c’est court ! mais bien assez long si tu les vis à fond, dès maintenant. Ami pèlerin, 
chers enfants, chères familles, chers pastoureaux, un seul mot d’ordre : ne trichez pas avec le 
Bon Dieu. 

A toi qui viens ici pour la première fois, ou à toi qui en est à ton 20 ème pèlerinage, je t’invite à 
accepter l’exigence de la route, l’exigence du pèlerinage de Chrétienté qui lui donne depuis 
1983 une couleur si particulière. Lance-toi avec ardeur dans l’exigence de la mission, fuyant la 
mondanité, rivalisant de charité avec les pèlerins connus ou inconnus que tu croiseras. Aie en 
horreur la vulgarité, dans tes propos et dans ta tenue, mais soit fièrement catholique, rayonne 
sensiblement  de  la  présence de  la  Trinité  dans  ton corps  et  ton vêtement.  Nourris-toi  de 
l’exigence d’une formation doctrinale claire que tu entendras dans ton chapitre, directement 
puisée à la source de l’évangile,  et  mûrie par le catéchisme et la théologie traditionnelle.  
Imprègne-toi de l’exigence d’une prière digne que favorise tellement la liturgie traditionnelle ; 
que tu y sois familier ou que tu la découvres, le pèlerinage de Chrétienté s’est donné pour 
mission de la faire rayonner, elle fait partie de son ADN. Ne fuis pas l’exigence de la pénitence, 
la douleur physique, elle est ce cadeau de la route qui purifie l’âme et expie les péchés. Ceux qui 
sont venus pour passer trois jours confortables pour le corps se sont trompés de porte ! Car il 
faut le redire, c’est avant tout parce que nous sommes des pécheurs que nous faisons des  
pèlerinages. Qu’importe la pluie et le froid, nous aurons cette année un pèlerinage sur mesure 
préparé par Dieu pour la conversion de nos âmes, et s’il est plus ardu que l’année dernière, il 
n’en sera que plus fructueux. Approche-toi au plus vite du sacrement de confession, dès cette 
messe si  tu le peux :  à quoi sert-il  de trainer pendant 3 jours un fardeau dont tu peux te 
débarrasser maintenant, pour profiter de tout le reste de la route pour réparer, aimer, offrir, dans 
la compagnie de Jésus-Christ.

Et à vous spécialement, chers enfants, des chapitres familles et des chapitres enfants, vous dont 
la prière monte si facilement vers le Ciel, vous êtes le porte-voix de notre pèlerinage, vous êtes, 
si j’ose dire, son mégaphone spirituel : alors que vos chants, vos prières, votre joie et votre 
courage ne s’arrêtent jamais, pendant ces trois jours, et s’élève vers le Ciel pour intercéder pour 
nous. Nous comptons sur vous ! 

Intentions de prières…

Chapitre enfants et chapitres familles : j’attire tout spécialement votre attention sur l’adoration 
eucharistique du dimanche soir, à Gas. Cette année, nous avons voulu la mettre particulièrement 
à l’honneur, en montant un autel spécial au milieu de votre bivouac, différent ce celui des 
adultes, pour une adoration spéciale à 20h30. Jésus sera au milieu de vous, vous pouvez l’adorer 



jusqu’à 22h. Il vous y attend très nombreux ! Et nous n'oublions pas l’adoration spéciale des 
pastoureaux le samedi après-midi à Emancé, qui remplis chaque année le Seigneur de joie. 

Chers pèlerins, nous méditons cette année sur les fins dernières. Ce n’est pas un sujet facile ! ce 
n’est pas un sujet à la mode, c’est rugueux, ça décape ! « Je veux voir Dieu ! » C’est ce cri de 
sainte Thérèse d’Avila. Encore jeune enfant comme beaucoup d’entre vous, la future sainte 
quitta en secret la maison paternelle avec son frère, poussée par le désir naïf mais pur du martyre 
dans le pays des Maures. Rapidement retrouvée par son oncle et ramenée chez elle, ses parents 
morts d’inquiétude l’interrogent sur ses intentions, et elle leur répond fièrement : « Je suis  
partie parce que je veux voir Dieu, et pour le voir il faut mourir ! ». Ami pèlerin, c’est pour cela 
que tu viens à Chartres cette année. Pour réveiller en toi le désir du Ciel : celui qui habitait les 
apôtres, celui qui animait les bâtisseurs de cathédrales, celui qui brûle dans l’âme des saints. 
L’objectif, c’est de repartir lundi de Chartres avec l’envie furieuse d’être des saints, et la soif de 
communiquer aux hommes et aux femmes de ce monde sans espérance ce feu de la Pentecôte 
qui nous anime. 

Alors je vous souhaite à tous un bon pèlerinage, image de notre grande marche vers le Ciel. 

Notre Dame de Paris, priez pour nous

Notre Dame de Chartres, priez pour nous

Notre Dame de la sainte espérance, convertissez nous. 


